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Mathématiquement, rien n'est perdu!
c'est tout ce qu'on doit penser avantce
REIMS­VALENCIENNES

ES matches passent et, en| même temps, se réduisentles chances du Stadede
Reims de se sauver.Mathématique­
ment, rien n'est perdu quand sept
rencontres restent à disputer, donc
quatorze points à prendre. Mais les
mathématiques sont une choseet
le football en est une autre, ei il
n'est guère possible de prévoir le
profit que tireront les Rémois de
leurs confrontations avecValen­
ciennes, Sochaux, Lens,Nîmes
qu'ils recevront, et avec Monaco, le
Stade de Paris et St­Etienne qu'ils
iront affronter chez eux.
Tenons­nous en pour l'instant au

match d'aujourd'hui que vont jouer

Reims et Valenciennes, et rappe­
lons d'abord que les deuxéquipes
en sont, ce soir, à leur quatrième
face à face de la saison. Elles se
rencontrèrent en effet enchampion­
nat à Valenciennes où Reimsper­
dit par 2 à O, puis en 32° de finale
de la Coupe de France, et lesNor­
distes éliminèrent lesChampenoisau deuxième match, le premier
n'ayant pas donné de résultat posi­tif.Valenciennes,il convient aussi

celle des Athéniens duNord.

béotienne. Or on dit souvent :

En attendant…
Valenciennes ! Equipe d'éternels dauphins.
Je rappellerai un mot dont je ne citerai pas l'auteur illustre,

qui nous a quitté pour le jardin des ombresheureuses.
On demandait à cet augure fameux autant que cultivé pour­

quoi les journalistes appelaient toujours l'équipe deValenciennes
L'homme fut pris de court. Essayez ce jeu.
Pourquoi les Athéniens, O Périclès ?
Le barde à la parole fleurie et au verbe rassurant s'écria :

Eh bien ! En Grèce ! il y avait deux états d'esprit symbo­
lisés par deux appartenances. L'une, Athénienne, citoyens ! L'autre

par RogerCHABAUD
bête comme un béotien. Paroppo­

sition, Athènes exprimait l'intelligence ! Les Athéniens jouaient (ou
n'auraient pu jouer)qu'’intelligemment…

Quant à moi, imitant de concert le silence prudent (essayezaussi ce jeu­là), et pas indifférent à Watteau ni aux sculpturales

seille, entrainait V.A. depuis une
douzained'années.
On conçoit qu'une telle sépara­

tion ait quelque peu troublé l'équi­
pe valenciennoise, et on ne s'éton­
na qu'à demi de son désastreux dé­
but de championnat sous ladirec­
tion de Gaby Robert, successeur de
Domergue. En fait, V.A. perdit ses
quatre premiers matches, devant
Marseille, Bordeaux, Strasbourg et
Lens, et son avenir paraissait alors
bien compromis. +
Ura amélioratita fut notée au 5°

match, Valenciennent partageant les
points avec Lyon, et par la suite
tout alla de mieux en mieux, V.A.
s'installant même dans lapremière
moitié duclassement.
Bien sûr, avec onze points de

retard sur le leader, Valenciennes
n'a plus aucune prétention en ce
qui concerne la conquête du titre.
Mais avec dix points d'avance sur
le dernier sa tranquillité est assu­
rée jusqu'à la fin de la saison, et
c'est une chose bien appréciable
pour un club ayant commencé le
championnat par quatre défaites.
La force de Valenciennes réside

dans sa défense, la meilleure de
première division après celle de
St­Etienne. Par contre l'attaque nor­
diste (34 buts en 32 matches) n'est
quère plus efficace que celle de
Reims (32 buts). On sent queVa­
lenciennes ne s'est pas encore re­
mis de la perte presque simultanée
de Sauvage et deMasnaghetti…

MarcelLARDENOIS

Renouveau pour

mé ­Paul GAIDOZ
@

PUISQUE L'ESPOIR
NOUS RESTE...

Le chroniqueur qui, ici, depuis quinze ans s'efforce dedon­ner le ton à ce petit organe de supporters et amis duStadede Reims avoue bien humblement que ce « Vent de la Balle »
lui a donné beaucoup de peine et que ces lignes ne sont pascelles qui devaient y figurer. D'autres sont allées au panier,
beaucoup d'autres que personne ne lira mais que nombre d'entre
vous auraient écrites s'ils en avaient eu le loisir.

Sans doute est­ce mieux ainsi pour tout lemonde.
Et surtout, s'il en est encore temps, il importe de laisser

tenter le sauvetage à quiconque. Parce que c'est cela seul qui
importe, plus que l'identité du sauveteur et quelles que soient
les circonstances qui l'ont amené à ce rôle.

Il sera toujours temps, après, de faire les comptes et
de juger.

Mais pour revenir au présent et aux chances qu'il resteau club de se tirer d'affaire, disons qu'en dépit des apparenceset des convictions de nombreux sportifs, elles sont réelles.
Voyez, en huitième page, le tableau de la dernière ligne

droite à parcourir. La défaillance d’autres compagnons d'infor­tune, les laisse en point de mire pour nos gars.déesses de Carpeaux, je vis plus tard dans cette réponse im­
promptue une anticipation de ce que serait plus tard lemeilleur
Valenciennes : l'intelligence faite football.

Il appartint à Domergue, fils de la mer Hellène et Argouache dela Croisette de créer ce football très composé, articulant sur une
traverse solide un certain nombre de figures très étudiées. L'équipede V.A. selon Domergue fut celle qui intellectualisa le jeu auma­
ximum. Ce fut presque un football d'ordinateur, avec de laden­
telle d'Armentières sur lebonnet.

Il suffit de gagner nos derniers matches à domicilepour
devancer deux, disons quatre, de nos rivaux. Ce n'est pas horsde portée d'une équipe stadiste ardente et unie comme elle
pourrait l'être.

Tout à l'heure, Valenciennes en fera l'expérience.
Sinon, il faudra perdre nos dernières illusions.

VALENCIENNES |1
REIMS2(suite en page7)

…ValenciennesFucienñPERPERE



re

tr

cr

0

LE
SUPPORTERS DU STADE

DE REIMS
Rédacteur :

LUCIEN PERPERE
Gérant :

RAYMOND CESARI
ImprimerieCOULON

17, r. Camille­Lenoir, Reims
Dépôt légal : 3.803

Paraït à l’occasion de chaque
match dechampionnat

disputé àReims
C’est une régie publicitaire
PUBLI ­CHAMPAGNE
4, Cours Langlet ­Reims
Tél. 47­68­56 et 47­28­55

CRYSTAL
*xÀM°R.KOPA
Directrice

86, PlaceDrouet­d’Erlon
—— RE I M $—

Centre VilleConfort­Ascenseur
Le calme au fond
d’un jardin

Tél.47­59­88

Salles de réunions
Terrasse climatisée

Résultats sportifs
ee

Section d'Allez­Reimsæ
RésultatssportifsæPMU.e

Salle pour
a rage rat mr

JOURNAL DES

réunions

le groupe KOPA comprend les 5 plusgrands specislistes
NASàau,

des sports d'équipes
Et* SOLEILLANT ­E** HEURTEFEU­ Tcévot$ Titérnoiioo =E* RESISTEX­NOEL F"* EtsBERGOSSI

huitcompte
—0o—

Fernando ? Ne cherchez pas :
c’est Consul, ce joueur qui fit
un essai à Reims en début desaison.­—0—
Moyenne de spectateurs à

Valenciennes : 8.400 en1964­65,
7.093 en 1965­1966. Cette désaf­
fection a beaucoup inquiété les
dirigeants du club nordiste, qui
estiment qu'il lui faudrait une
moyenne de plus de 10.000 spec­
tateurs pour espérer « tenir».—0—
Sur le plan sportif,Valencien­

nes est sorti de samauvaise
position en réalisant huit victoi­res consécutives à domicile. Cequi fait quand même seize
points !

pas) 23
C'est M. Zabjesky,moniteur

au CREPS de Reims, qui est, de­
puis trois semaines, chargé de
la mise en condition physiquedes nrofessionne(s—stadistes.

} Celui­c: est moniteur fédéral de
rugby. Il est très satisfait de
ses nouveaux poulains etceux­ci
paraissent satisfaits de son tra­vail.

COMME AU BON VIEUXTEMPS
En arrivant au stade et en voyant

tous les journalistes de la presse
nationale à proximité desvestiai­res, Georges Scheuer déclara :
— Quelle surprise ! Il y a long­

temps qu'on ne vous avait vus ici.
Cela nous rappelle le bon temps.
Et oui ! Le malheur, c'est que

c'était Nantes que les journalistes
parisiens étaient venus voir et lapreuve que ce match apportait
autre chose que les précédents,
malgré le mauvais classement du
Stade de Reims, c'est… qu'il y avait
plus de quinze mille spectateurs
dans ses différentes enceintes !
CHACUN SONTOUR
Jean Prouff était présent. Celui

qui fut entraîneur de Reimsdans
une période presque identique à
celle que nous vivons était très at­
tristé par notre position.
Son équipe jouait le lendemain

contre le Stade Français à Paris et
il avait prolongé sa trajectoire pour
arriver jusqu'à la capitale champe­noise.
— Voir nos futurs adversaires

nous dit­il en explication.

Car Reims devait aller àRennes
le samedi suivant.
En tout cas, Lemenan et D'Armé­

nia, les ex­normand et breton qui
avaient connu Prouff bavardèrent
longuement avec lui.
D'Arménia lui rendit même lapo­

litesse en allant le lendemain à
Paris, voir Rennes — son futur
adversaire — contre le Stade Fran­çais.
En tout cas, Rennes, enbattant

les Parisiens, qui demeuraient ainsià notre portée, nous a rendu un
bon service ce jour­là.
PEMINISCENCE DE LATELE
Pendant vingt minutes, Reims a

joué contre Nantes un match sans
doute au­dessus de samesure.
C'était inattendu pour Nantes et
pour le public rémois. Et ainsi on
eut un moment l'illusion queReims,
qui malmenait le champion de Fran­
ce, verait de se retrouver.
Par la suite, ce fut un peumoins

bien mais suffisant pour nous va­
loir le match nul.
En quittant le stade, lesNantais

étaient un peu déconfits car ils
perdaient un point sur St­Etienneet ils ne s'y attendaientguère
même en déplacement à Reims.
— Vous vous êtes « défoncés »

pour nous prendre un point,disait
Le Chenadec, et on en avait bienbesoin.
Alors quelqu'un, imitant unevoix

futée bien connue, lui réponditau
passage :
— On a toujours besoin d'unpe­

tit point chez soi.

l'imperméable moderne c’estBLIZZAND
47, 55 à'63, RUE.DE VESLE, REIMS

QUI EST FERNANDO ?
Ce Fernando qui figure dans l’ef­

fectif de Valenciennes n'est autre
que « notre » Consul. L'ancien jou­
eur d'America de Rio deJaneiro,
après son essai à demi­concluantà Reims, arriva un beau jour à
Valenciennes où il futengagé.
Ses débuts furentexcellents

but à Paris contre le Stade,but
contre Sochaux trois jours plus tard
et après. mutisme.
Consul a été un peu discuté à

V.A. Il est vrai qu'entre temps il
était parti à Rio pour semarier
avec Sandra, professeur depiano,
qu'il a ramenée àValenciennes.
L'EXPLOIT DUQUATRIEME
Les Rémois viennent donc, pen­

dant l'entr'acte que leur a imposé
le calendrier, de disputer une sé­
rie de matches amicaux émaillés
de diverses anecdotes dont, fidèle
à notre attitude, nous ne relaterons
que les plusamusantes.C'est à Baume­les­Dames
nous avons relevé celles­ci.
Baume­les­Dames n'est qu'àune

centaine de kilomètres du pays
natal de Devaux et celui­ci y reçut
la visite de ses parents.
C'est aussi un pays renommé

pour la pêche et Camille Cottin, fin
pêcheur entre tous, le savait. Il
avait demandé l'aide des locaux
pour fournir le matériel et une expé­
dition à quatre fut organisée pour
tenter de ramener quelques truites
du Cusançain, petite rivière régio­
nale. Cottin ramena 5 truites, Heut­
te 3, Jonquet2.
Mais le 4* direz­vous ? Et bien

le…quatrièmeétait  D'Arménia qui« lanca » assez malencontreuse­
ment pour accrocher un arbre sur
la rive opposée.
Jean­Claude entreprit de traver­

ser à peu près à qué lorsque sou­
dain… il s'enfonça dans un trou
jusqu'à mi­corps ! C'est ainsi qu'il
dut rentrer à Baume pour se chan­ger…
IL SE RATTRAPE AUXBOULES
|| faut aussi dire queD'Arménia

ne s'en tint pas là. Sur son che­
min, il trouva ses camaradesHié­
gel, Lemenan et Gilles qui, provo­
qués aux boules par une équipe
locale, venaient de l'emporter. Une
revanche était demandée par l'ad­
versaire. D'Arménia fut cette fois
plus heureux : remplaçantHiégel,
il l'emporta avec l'équipe rémoise
qui se tailla ainsi une flatteuse
réputation dans le milieu boulistelocal.
DELIBERATIONS DUJURY
Cette petite localité, dont le club

joue en division d'honneur, avait
fait de la venue de Reims une fête
du football. Au programme des ré­
jouissances figurait l'électionde
« Miss Football ». || seprésenta
onze concurrentes parmi lesquelles

que

le jury — en l'occurence les jou­
eurs du Stade, avec Kopacomme
président — devait choisir.
C’est à l'unanimité qu'une ravis­

sante brune fut désignée. Ellede­
vait donner le coup d'envoidu

ésOUVERT TOUTE

match le lendemain. Un match au
cours duquel Gaidoz, retrouvant sa
verve, inscrivit trois buts !
CE QU'IL N'AVAIT PAS PREVU
A propos de Gaidoz, il lui en est

arrivé une bienbonne.
Profitant des connaissances de

Cottin en Bourgogne, chacunavait
fait une petite commande de vins
de pays qu'un supporter devait ame­
ner à Chalon­sur­Saône. Malin, Jean­
Paul avait déclaré préférer qu'on lui
envoie ses bouteilles par le fer
pour n'être pas encombré.
Hélas, Bourgeois n'ayant pu faire

le déplacement, son lot était donc
en souffrance et ce fut… Gaidoz
aui le ramena !
IL FAUT AUSSI DE L'HUILE
Encore une de Gaidoz, dont on re­

parie beaucoup en cette fin desaison.
Bien qu'il habite Reims, il re­

part souvent à Warmeriville dans
sa famille au volant de sa voiture.
Pourtant, cette fois, à partir

d'isles­sur­Suippe, il dut faire de
l'auto­stop pour terminer la route :il avait négligé de vérifier le ni­
veau d'huile et le vilbrequin n'avait
pas apprécié ce manque d'égards
LE REMPLAÇANT A MALJOUE
Notre équipe amateur vient de

compromettre ses chanses d'acces­
sion au C.F.A. alors que par le jeu
des matches en retard, elle parais­
sait excellement placée.
Son dernier match perdu chez le

dernier, à Joinville, s'accompagne
cependant de circonstances atté­nuantes.

HWmanquait en effet Sorel, Bou­let et Jacques, retenus dans l’équi­pe du Nord­Est, Richard (blessé)et Laurier.
Pour ce dernier, le motif de l'ab­sence est assez. original. Il était

consigné au Bataillon de Joinville
parce que l'équipe de l'armée avait
perdu le challenge Kentish… alors
qu'il n'avait pas disputé le match !
RETOUR A LACASERNE
Reims devait se rendre jeudi der­

nier à la base de Courcy où tradi­
tionnellement nos joueurs sont re­çus chaque année, disputent un
match et sont priés à déjeuner.
Agréable coutume d'ailleurs, en­

core qu'un peu tard en semaine.
Un des joueurs stadistes se trou­

ve à cette occasion là­bas unpeu
comme chez lui, c'est Bernard Hié­
gel, qui y accomplit huit mois de
service et y a conservé de nom­
breuses amitiés.
Et l'on peut dire qu'à la Base,

on utilise les compétences: Bernard
était affecté au service des sports
et entraînait l'équipe de football.

Ainsi qu’on sait, un tirageau sort doit désigner l’heu­reux bénéficiaire des imper­
méables Blizzand généreuse­ment offerts par les Grands
Magasins « A Saint­Jacques »,
l’ami des sportifs.
Le nouvel élu à été Devaux.

A qui le prochain ?

”LANUIT

Sandwichesæ
Hot­Dogs ­ Croque­Monsieur5 |
Location pour le football
le catch et la boxe |
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REIMS ­ Vél.47­52­71‘entraîneur
GabyROBERT
Né en 1920 à Belcodème,

Gaby Fobert a suivi unchemin
assez curieux dans le football.
Il a joué à Hyères et àAnnecy,
il a joué également auRacing­
Club de Paris, refusant obstiné­
ment d’y signer un contrat pro­
fessionnel, de sorte qu’il n'a
jamais été professionnel comme
joueur. Internationai amateur, il
se vit cependant confier la di­
rection technique de l'équipe de
France amateur. Entre temps, ilétait devenu professionnel.
comme entraîneur à Hyères,
Toulon etLyon.
Cette année, il a pris en

mains les destinées deValen­
ciennes, où il succède à son
amiDomergue.
Rude successeur pour ceten­

traîneur aux connaissances re­
connues, au caractère affable
aui cache cependant la volonté
que ceux qui l'ont connu comme
joueur connaissentbien.
0 2 ES SES ES CE RES ESS
QUATRE PAS DANS SONPR
Le grande événement de l'in­

tersaison à Valenciennes a évi­
demment été le départ pour
Marseille de RobertDomergue,
un entraîneur de grandevaleur,
qui a su, à force de travail et
d'intelliigence, donner à l'équipe
de V.A. un style, une person­
nalité et a réussi à la hisser au
tout premier rang du football
français grâce à un excellent jeucollectif.

LE NOUVEL ENTRAINEUR
Valenciennes  embaucha —

conseillé par Domergue — l'en­
traîneur Gaby Robert et le club,
qui attendait impatiemment des
nouvelles du rétablissement de
Sauvage, enrôla un jeune ailier
dont on disait le plus grand
bien : Bras, du RedStar.

DEBUTCATASTROPHIQUE
Hélas ! après troismatches,

Valenciennes n'avait pas obtenu
un seul point et était dernier
du championnat ! Mais l'entrai­
neur ne se laissait pas aller
au découragement :« Nous sommes lanterne

TOUT SAVOIR SUR...
VALENCIENNES
ICHEen équipes de qualité, et en joueurs de valeur, leNorda toujours été largement représenté dans les compétitions
nationales, et si Lille, Roubaix et Fives furent les premières

formations à adhérer au professionnalisme, Valenciennes ne tarda
pas à les suivre.
SON PASSE ENCHAMPIONNAT

En 33­34, en effet, les Athéniens du Nord, prennent placeen
Division || et rapidement ils allaient conquérir le droit d'opérer parmi
l'élite du football français.

Après avoir terminé septièmes de leur groupe pour leurpremière
année chez les pros, les Valenciennois allaient dès 34­35 finir à la
2° place et par­là, être autorisés à gravir un échelon supplémentaire.

C'était alors une carrière aux dents de scie : Nationale en 35­36,
mais 15° du classement. Deuxième Division en 36­37, mais seconds,
donc à nouveau Nationale en 37­38, mais 16°, puis deuxièmedivision
en 38­39, terminant alors 12°.

Puis venait la guerre, les équipes fédérales, puis le nouveau
départ à la Libération en 45­46 avec une équipe en 2° Division qui ne
parvenait pas à s'imposer jusqu'en1955.

Il semblait donc que les Valenciennois dussent se résigner à se
morfondre en catégorie inférieure : ils allaient cependant enfin saisir
leur chance en 55­56, où cette fois en barrage, ils triomphèrent de
leur voisin Lille et prenaient enfin place en Nationale. Ils en redes­
cendaient en 1961 après une seule année de « purgatoire ».

Ils se classaient alors, successivement 9° en 1963, 6° en 1964,3 en 1965 et 3° en1966.
…ET EN COUPE DEFRANCE

Entre temps cependant, le « onze » nordiste, avait obtenu de
belles satisfactions en Coupe de France, dont il disputa la finale en
1951 contre Strasbourg, après avoir éliminé le Racing etSt­Etienne.

On se rappelle encore le voyage du fameux « Bimbin » et la com­
position de cette équipe où figuraient les Wittowski. Pazur,Rozé,
Verdael, Blaczyk,Wassmer…

En 1962, Valenciennes parvint encore en quart de finale où il eut
le malheur de tomber sur le futur champion Nice, à Lyon, même,
du reste.

Depuis, la Coupe ne lui réserva plus ses faveurs. Si l'on excepte
1964 où le club atteignit les demi­finales (battu par Lyon : 2 à0).EEE
QUATRE PAS DANS SON PRESENT QUATRE PAS DANS SONP
rouge, d'accord ; mais, en défi­
nitive, nous n'avons fait qu'un
seul mauvais match, à Stras­
bourg, face à un adversaire en
verve. Si tout le monde ymet
du sien, si mes garçons revien­
nent au principe du jeu collec­
tif et retrouvent leur agressi­
vité, la machine doit logique­
ment redémarrer avec le retour
en forme de certains éléments.
Notre manque de réussite ne
peut pas durer. »
D'ailleurs, le dit club, dans

ces moments difficiles, conserva
toute sa confiance à GabyRo­bert.
L'ENGAGEMENT DEFERNANDO
On pensa alors à se renfor­

cer. Justement, un joueur bré­
silien, Fernando Consul, n'avait
pas été engagé par Reims et
demandait un essai. || le fit, il
plut et l'on considéra qu'il pou­
vait apporter quelque chose à
l'attaque nordiste. On l'embau­cha.
Les premières apparitions fu­

rent bonnes. Certes, ce n'était
pas Pelé, mais il était conscien­
cieux et marqua deuxbuts.

e l’Hssureuxr
desSportifs

UNE SAISONHONORABLE
Avec des hauts et des bas,mais en glanant des points,

Valenciennes remonta peu àpeu
au classement jusqu'à parvenirà une position, sinon conforta­
bie, du moins loin des risques
de la relégation. Pourtant, Fer­
nando ne s'était pas imposé,
Bras n'avait pas répondu aux
espérances,  Provelli s'était

|Ges joueurs
LEGARDIEN

MAGIERA Joseph
Né en 1939 àBlénod­les­Pont­

à­Mousson. Vient deNancy.
1 m. 82 ; 80 kgs.

LESDEFENSEURS
MAYET Patrick
Né en 1934 à Casablanca.A

joué à Rennes et Besançon.
Lion: 4( ; V9Kbs.
PROVELLILouis
Né en 1939 à Crusnes. Jeune

amateur issu de Crusnes.Formé
aux amateurs de V.A. 1 m. 76 ;
74kgs.
MATZKYWolfgang
Né en 1931 à Léoden (Autri­

che). Vient de Toulon. 1 m. 72 :71 kgs.
|SERAFIN Jean

Né en 1941 à Auzat (Ariège),
amateur. 1 m. 72 ; 71kgs.
PIUMI Jean­Claude
Né en 1940 à Giraumont.VientInternational.

1m. 72 ; 70kgs.
JOUEURS DUMILIEU

KOCIKBolek
Né en 1938 à Freidail. 1 m.76;

75kgs.
MAKOWSKI Henri
Né en 1938 à Quiévrechain

(Nord). 1 m. 69 ; 66 kgs.
BONNEL Joseph
Né en 1939 à Florensac. Jouaà Florensac, puis àMontpellier.

International. 1 m. 70 ; 70kgs.ATTAQUANTS
GUINOT Jean­Pierre
Né en 1943 à Clamecy. A joué

à Besançon. International junior.
1m. 69 ; 67kgs.
GUILLONGuy
Né en 1936 àSaint­Yorre.i m. 77 ; 70kgs.

BRAS Jean­Claude
Né en 1945 à Paris. Vientdu

Red Star. 1 m. 73 ; 73kgs.
CONSUL Fernando
Né en 1939 à Rio de Janeiro

(Brésil). 1 m. 72 ; 68kgs.
QUATRE PAS DANS SONPR
blessé et, surtout, lepublic
avait souvent boudé. Contre leStade Français, il n'y eutpas 3.000 spectateurs au stade
Nungesser !Ris RISRIRIE BIS SIHREREREEa EININE:

BATTU AVEC SES PROPRESARMES...
Tout comme avant de faire un

bon match contre Nantes (1 à 1),nos professionnels viennent de
connaître une petite mésaventure
qu'il faut ramener à ses véritablesproportions.
Jouant une partie très amicale

contre la Base Aérienne deReims
et répondant en cela à l'aimable et
traditionnelle invitation de son
Commandant, le Stade de Reims a
perdu cette rencontre (3­1) au sta­
de de l'Abreuvoir, jeudi.
Nos joueurs dominèrent assez

largement mais les « militaires »
avaient reçu du renfort stadiste :
Guyot, Jumiaux, Ponsinet, qui jou­

CHALONSEPERNAY

ent avec nos amateurs, figurent
dans l'effectif de la base etGilles,
Véron et Sorel leur avaient été
« prêtés ».
Le plus dangereux attaquant des« pros » fut. D'Arménia, qui expé­

dia la balle d'une tête magistrale
sur la barre et qui marquamêmeun but… avec la poitrine, but
contesté et non accordé par l'ar­bitre.
Un repas suivit cet aimable di­

vertissement, qui montra qu'en dé­
pit de ses malheurs, le Stadecon­
serve de bonnes et traditionnelles
sympathies dans tous lesmilieux.

(CHOUPAY M

LERENDEZ­VOUS
DESSPORTIFSA

Un Vêtement deTravail
,
s achète à

L'OUVRIER BLEU
| 22, RUE CLOVIS ­ REIMS

87, Av. de Paris ­ REIMS ­ T. 47.50.62

AUTO­ÉCOLE
LANZA
WILLY | NORBERT

76, RUE DU BARBATRE
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MAILLOT JAUNE
CULOTTE NOIRE

Ent. : Robert JONQUET

NenéPOTITÉOpticien­Spécialiste
Diplômé de l’Ecole
Nationcle d'Optique

12, Rue duCadran­St­PierreREIMS
Téléphone 47­43­12

Reims ­port
134, Rue de Vesie ­REIMS
D Téléphone 4723­25 «
TOUS ARTICLESDE
SPORT ETCAMPING
Fournisseur du Stade deReims
et de toutes les Sociétés deReimsy ©t de leRégion

PRIX SPÉCIAUX
aux Sociétés et leursMembres

Tous vos amis sont au…
Brigith’sBar

Maurice PLACET
REIMS ­ 27, rue deMars

POUR VOSBANQUETS
Tél. matin :47­33­30
Pour vos commandes
Soir : 47­67­45
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| RESTAURANT |
LaSoquilleJEAN­CLAUDE

CHEF DE CUISINE
8, RUEMARX­DORMOY
(ANCIENNE RUE SAINT ­ JACQUES)
REIMS ­ Téléph.47.37.35

LEMAIRE­SAUVAGE
IMPRIMERIE

Enprologue, on pourra assis­

4, Rue du Beffroi pSOISSONS

vs ou OCtObre, Valencieniies cuait

RÉALISATIONS PUBLICITAIRES ­
Machines à écrireOLIVETTIOLYMPIA

VENTE ET RÉPARATIONS
MEUBLES de BUREAU (Métal ouBois)

TRAVAUX DE VILLE

Machines à calculer
WALTER ­ JAPY

CEUX DE VALENCIENNEScn ; 14 buts | Marseille 2 Valenciennes 1ter à un intéressant match de |à égalité présence lys Bonnel 7 buts | Valenciennes 0 Bordeaux 1
FRIGECO CHARS PONDRE. OPRSRRE INE NUE ile met de dire qu'il nous do­|Seion Sbuts Strasbourg 4 Valenciennes 1teurs du Stade (honneur) à ceux |"Convien : demorgecnKocik 3 buts | Valenciennes 1 Lens 3Réfrigérateurs de l’U.S. Romilly. a géré ae rés as ÿ parve­ [12TDando 3 buts |Lyon 0 Valenciennes 0Au match aller, Romilly causa | ‘© LA péeha ca Fuite. miqute, |Makowski 1 but |Valenciennes 3 Rennes 1MIE LE la surprise en battant Reims. Il eus le veusdci * |Blanc 1 but [Sedan ÿ ‘Valenciennes 0ë 4 s'agit done d’une revanche, mais p Atieke la su ok Matin joua son Piumi : _1 but [Valenciennes 2 Monaco 0

Machines à laver automatiques aussi d’une tentative de Reims a rush pos us à pd EL CEUX DE REIMS> Nantes 3 Valenciennes 1­ ie conserver ses chances pour 5 ; ; ; eutte uts | Stade 0 Valenciennes 2DUCRETET­THOMSON pires K Heutte échouant sur la barre. re Bourgeois $ buts | valcaatsänes 4  Rochaux 0
Radio ­ Télévision Voici comment pourrait être Pos Jorditios. EE de |Gori 4 buts [St­Etienne 3 Valenciennes 1u au: via formée l’équipe rémoise Le red et 0 prends je 12snon 4 buts | Valenciennes 2 Reims 0

Là Maison Pilote” eu ge Maé ARTE ai cmvai dei 7 cree ie. convait au score |Richard 3 buts |Lille ] Valenciennes 0Hochard (3) ; Thoirin (4) ; Pon­ |'à ri unprete san Kopa 2 buts | Valenciennes 2 Nîmes 0; = sinet (5) ; Veron (6) ; Richard a” scie us D'Arménia arrêta un Gaidoz 2 buts Angers 3 Valenciennes 1
6, rue Condorcet ­ REIMS ou Sorel (7) ; Laurier (8) ;1 énalty. Les équives : Bojko 1but |Valenciennes 2 Toulouse0‘ Wrobel (9) ;.Hekin (10), ; Ville |PÉCEV­ unes tee Madl ge. |Hiégel 1 but |Nice 5 Valenciennes 2(11). Valenciennes voi Matzk |Devaux 1 but !Valenciennes 3 Rouen 0taiin —— Plumi — Provelll­— Mat SANS LE CADRE NATIONALE [Vileycieues à Mareetls”12. Makowski — Kocik — Bonnel — 1. Revelli (St­Etienne) 26 buts Bordeaux 0 Valenciennes 0

Guinot a Fernando — Bras. | 2. G. Lech (Lens) 25 buts Valenciennes 1 Strasbourg 0Reims : D'Arménia — Hiégel — 13. Guy (Lille) 19 buts | Lens 0 Valenciennes 0US ‘ restes > ae = ou — | & Rodighiero (Rennes) 16 buts |Valenciennes 0 Lyon 0Æ. NC za |vacques — NI cn 7­15. Dubaêle (Angers) 15 buts IR i: V TENNES : ger ennes 1 Valenciennes 0CHETRE Heutte — Manon —gr 16: Guinot (Valenciennes) 14 buts | Valenciennes 0 Sedan 0P. c D L'arbitre avait été M. p» on. Margottin (Angers) 14 buts |Monaco % Valenciennes €
Chez lui 22 9 + 1]3|y avait eu 7.761 spectateurs. Levasseur (Sedan) 14 buts |Valenciennes 0 Nantes 0Chez l'adversaire 12 24 — 12 ê ; ti ES come Valenciennes 2 Stade 0+F | | Sochaux 0 Valenciennes 1Générales 34 3 + 11W e pronos LC ÿ || Valenciennes 0 St­Etienne 3

CELLES VE REIMS En quinze matches à l'extérieur, Poimatille réa lan CEUX DEREIMSP C.  Dif.| Valenciennes a marqué 12 butset rc etnes ; Reims 0 Lille 1; . Se ; ne | Reims­Toulouse ......….. 8.663 | Reims 1 Toulouse 3Chez lui 2l 20 + 1|en a encaissé 24, soit une moyenne Ariméee­fratèrs 8.975 |An ;
Chez l'adversaire 11 36 — 25|de 08 à156. eus 70 pbs GOTS 2 Reims :­ 3 2 En quinze matches chez lui, Reims | Reims­Nice ...…..….…...….. » 7.123 |Reims 2 Nice 0Générales 939 56 — 24 |a marqué 21 buts et en a encaissé |RoOUen­Reims ..…..…...…..… 11.037 |Rouen 2 Reims 0= 20 52 une moyenne de 1,4 à 1,33. |Reims­Lyon ...........…. 7.205 | Reims 2 Lyon 0ee RES Merarmorense des deux­adversaires­| Marseille­Reims ......... 27,707 | Marseille 0. Reims 0Nos annonceurs s donne donc ’Refmg 15 Valorcien osier 20e pres Reims 2 Strasbourg17 ._. péaiets € A t 2 à1 Sedan­ ONE 25:55 525 Cuà ® Sedan J Reims 0t$ de vetre du! prb vaut gensiblemen Reims­Bordeaux ..….….…..…. 10.526 | Reims 4 Bordeaux 1— ; Nantes­Reims ........... 19.870 | Nantes 6 Reims 2' ee = ours; || | Reims­Rennes ........…. 9.996 |Reims 2 Rennes 41 em | |Valenciennes­Reims 7.761 | Valenciennes 2 Reims 0en ‘un cou p “d'ee ei f | |Reims­Monaco ..….....…. 5.640 |Reims 2 Monaco 0ee 88 | |Sochaux­Reims .....…—.…. 5.266 | Sochaux 1 Reims pipos: tt Reims­Stade de Paris 5.078 |Reims 1 Stade de P. 0MERCEDES­BENZ | mad1 | |Lens­Reims ...…......... 8.023 | Lens 5 Reims 2| Classement Ils ont joué Rés. si Ils jouent | | Reims­St­Etienne .....…. 7.542 | Reims 1 St­Etienne 2­:­ GARAGE | leDivision rodbeud le 4mai |Nîmes­Reims .........…. 6.838 | Nîmes 2 Reims 2“ | « 3 La àBa — = ­—Roms 1 11.487 | Lille 1 Reims 1ë ; Ë Reims­Angers .......…. 7,291 |Reims 0 Angers 3CONTINENT AL 1. StÆtienne | 43 Stade à Sochaux Eiicotetms 9.563 |Nice 1 Reims 02.Nantes 42 à Nîmes ; Angers | Reims­Rouen ..….......…. 5.172 |Reims 1 Rouen 024, Rue Buirette ­ REIMS 3. Bordeaux —39 àAngers Strasbourg | es a. Eputose 1 eg 0Tél. 4726­67 = à Nantes VONTOUNS. 01. 2255 Lmfais A yon 3 eims 1eccsnontetmiensenmees PES Nice ||Reims­Marseie !_...""! 8.116 |Reims 1 Marseille 0| 5. Sedan 35 à Toulouse ; | Strasbourg­Reims ....…. 6.217 |Strasbourg 5 Reims 0| 6.Lens 34 àNice Marseille il |Reims­Sedan ........…..…. 7.511 | Reims 1 Sedan 4| 7.Lille 33 Monaco à Valenciennes | | Bordeaux­Reims ...…. 11.033 | Bordeaux 1 Reims 0; : ° 2 | | Reims­Nantes ........… 12.252 |Reims 1 Nantes 18. Strasbourg 32 àRouen à Bordeaux pes ;Châlet du Cir ue datercieue V4 àfleims Lille Rennes­Reims ......…..…… 12.683 |Rennes 3 Reims 0q 110. Rennes 31 à Sochaux f Toulouse205 | Marseille 31 Lyon à Lens | Paimarès du Matchex Nice 31 Lens ë à Sedan | |1956­1957 : 1960­1961Jardin de la Patte d’ôle 143. Sochaux 28 Rennes St­Etienne | Reims 1 — Valenciennes 1 Reims 4 — Valenciennes 0| Toulouse 28 Sadan à Rennes | ati TE 1 — Reims 5 Valenciennes 0 — Reims 2| Lyon 28| àMarseille : Rouen | Reims 4 — Valenciennes 2 eu, » 1 vaincu 2SPÉCIALITÉS |16. Monaco 24 àLille Reims | Valenciennes 0 — Reims6 MO rasr| Valenciennes 2 — Reims 0| Rouen 24 | Strasbourg à Lyon = |||1958­1959 : Îtous les Jours La. Mass 93 4e àpate 00 Valenciennes 3 — Reims 1 1963­1964 :— ;Ne ; : : à Reims 2 — Valenciennes 1 Valenciennes 2 — Reims1(Couscous le mercredi) /19. Stade Paris 22| à St­Etienne Nîmes 1959­1960 Reims 1 — Valenciennes 4Reims 22 | Valenciennes à Monaco Reims 2 — Valenciennes 1 1966­1967æ J 2 Valenciennes 3 — Reims 0 Valenciennes 2 — Reims 0Tone COMMERCIALE DE CHAMPAGNE
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Ristourne de 10%
Hommes ­ Dames ­

——  CHEMISERIE ­
Le SUPER CHAMPION du Vêtement…EnfantsBONNETERIE

sur présentation du Journal
AU RAYON JEUNESSE : la Boutique de SHEILA et la Boutique de FRANCKALAMO
4 à 5 Rue de l’Étape ­

En attendant.
(suite de la page 1)
Il ne tint jamais toutes ses promesses. L'année où il eût pu

y parvenir, Domergue perdit Sauvage etMasnaghetti.
En sorte qu’on n'a jamais pu juger, au fond, l'expérienceDo­mergue.
En gros, elle fut très positive. Mais, à la limite, n'était­elle pas

forcée de casser ?
Telle est la grande question.
li est certain que Gaby Robert, autre fils de la mer sarrasine,

héritant du glaive brisé et de l'arsenal de phosphore et demalice,
eut fort à faire.

Il eut la chance de pouvoir conserver Bonnel.
On sait que quand Bonnel va, V.A. VA
C'est le B.A. ­ BA du football qu’il faut un monstre sacré parligue.
Et que le système à fabriquer un football sans monstre sacré

ne peut aller très loin.
Il n'y a aucune collectivité de classe qui puisse se passer de

grands individus, soit pour se constituer, soit pour se survivre.
Le foptball qui écrase de consignes les individus est condamné

àéchéance.
D'abord, il vide le stade de spectateurs.
L'a­t­on oublié ?
Reste qu'il est plus facile apparemment de faire du système

que de l'individu.
Qu'on ne l'oublie jamais. Ici et ailleurs.
Telles sont les pensées qui me viennent en vous invitant à

attendre gentiment.
…Valenciennes
(RNA PIRE SSI SIE RIRE EEE SIDE ares NI
Ce numéro gagne peut­être le ballon du match !

« Allez­Reims » a décidé d'agrémenter la vente de sonjournal en tirant au sort parmi ses lecteurs quatre lots trèsintéressants pour des amis du football, cesont
1° LE BALLON DU MATCH ou un TABLEAU devaleur.
2° DEUX PLACESTRIBUNES.
3° DEUX PLACESGRADINS.
3° DEUX DIXIEMES DE LOTERIE NATIONALE.
Le numéro figure ci­contre.
Nous conseillons d’écouter attentivement les résultatsdu tirage qui sera effectué pendant le match et lesnuméros

gagnants annoncés par haut­parleur dès la fin dumatch.Les lots sont à retirer à la permanence d’Allez­Reims, bur.du Stade, 8, rue Buirette, tous les après­midi, sauf le lundi,avant le match suivant. Les lots non réclamés seront remisen jeu.
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REIMSTél. : 47­44­44
Le match « Sporting­Pommery »
sest terminé…
C'est sur terrain neutre, dans la

superbe salle du pavillon des Ré­
gates Rémoises que s'est déroulé
le match des « retrouvailles »qui
opposait dimanche dernier les an­
ciens de S.S.P.P. et ceux duSpor­
ting ClubRémois.
Cent auarante « anciens »des

deux clubs avaient pris place au­
tour de tables abondamment gar­
nies au moment où LouisDietrich
donnait le coup d'envoi decette
confrontation amicale qui devait se
terminer, après de nombreuses pro­
longations, tôt dans la matinée du.lendemain.
La journée devait débuter par une

traditionnelle et pieuse visite
qu'une délégation, conduite parVic­
tor Canard et Henri Germain,de­
vait faire aux deux présidents du
Sporting : Frédéric Simard etChar­
les Hiltgen sur la tombe desquels
le tandem reconstitué des ex­vice
présidents du S.C.R. déposait une
magnifique gerbe de fleurs aux
couleurs « rouge et blanc ».
Et puis ce fut la fête, une fête

merveilleuse au cours de laquelle,
dans une ambiance de chaude sym­
pathie, on évoqua de vieux, très
vieux souvenirs.
On se retrouvait brutalement re­

plongé dans l'ambiance 1938 au
moment où le Sporting décidait
d'apporter ses forces au Stade de
Reims (ex­S.S.P.P.) devenu pro­
fessionnel depuis 1935.
Dans ce climat de pureté, toutes

les petites rancunes du passé ­qui
avaient opposé dirigeants et joueurs
étaient oubliées, au milieu des tê­tes blanchies, on revivait la belleépoque
Au hasard des tables, on recon­

naissait ceux qui avaient loyale­
ment servi leur club respectif et
consacré les plus belles années de
leur jeunesse à la cause du sportamateur.
Du côté Pommery, emmenés par

R. Brichet, on retrouvait lesLecoq,A. Fischer, Mazoyer, Sacré,Mail­
let, le toujours jeune Bertaux, De­hans, Houdelette, Levasseur,
Mayeux, etc…

aux chandelles
Dans le sillage de Louis Die­

trich, les Sportingmen évoluaient
en nombre imposant. La « vieille
garde » était représentéepar
Graff, Hatzfeld, Postal, Leclerc,
Grimbert, Gébus, Corvisier, Ga­
bert, Valade, Rousseaux,Bourboin,
etc… En tête des représentants du
« Grand Sporting », Petitdidier avec
les Lacroix, Hut, Mesterzheim, Ma­
zin, Cuperly et puis aussi les.
moins vieux, ceux du dernier­round:
Canard, Germain, Hiltgen G. etR…
Montyardien, Delmotte, Pluot, IBé­
ret, Gendarme, H. Maillot,Koob,
Frésia, Hussenet, Terrier, Oudot,
Leblanc, Cœuriot, Bertrand, etc.
la place nous manque pour les ci­
ter tous !
Une délégation de sympathisants

avec M. Simonin, A. Journot, deRo­
milly, Pinchart, Petite, Coulon, Fres­
son,Pédurant.
L'absence de Marc Joffroy,acci­

denté, fut très regrettée ;cellesde Bourgeois, Houpert, Druesne,
Marche, Valdor, excusés pour rai­
son de santé, furent ressenties
avec amertume par l'assistance.
Chacun se retira enchantéde

cette journée que nombreux «Rou­de et Blanc » qualifièrent sans
doute avec quelques justes raisonsd'historique.
La fin duChampionnat

de notreéquipeamateurvV
Voici la liste des rencontres res­

tant à disputer par notre équipe
amateur de divisiond'honneur.
Nous y avons ajouté lesmatches

en retard Reims­Hirson etMouzon­Reims.
Ce jour : Reims­Romilly.
7 mai : Soissons­Reims.
15 mai :Reims­Hirson.
21 mai :Compiègne­Reims.
Z8 mai :Mouzon­Reims.

UN BEAUSOUVENIR

= Un pull élégant
=: Une chemise chic
=: Une cravate de bon goût

Chemisier Spécialiste
5, Rue Marx­ Dormoy
REIMS ­ Tél. 47.33.66

CABINET
MARCEL

LEBLANC
Ancien clerc deNotaire%

« L'AMI, LECONSEIL
DES SPORTIFS»x

22, Place Drouet d'ErlonREIMSTéléphone47­42­17

VIGNERONS!
Pour vos

constructions de
CUVES
adressez­vous

LUICI2 desh duStadUENENNOESHENSSEENENAS, = Voie les résultats de notre = des gran Cs NCUres du dlade= tombola tirée lors dumatch= NOTRE TOMBOLA = os Reims­Nantes > pr # l'heure des porte­clés et à celle des souvenirs, on peut direpor E pt Ë æ| que les supporters parisiens du Stade de Reims (section desHalles) '— Ce numéro gagne a Le numéro 70.865 gagne æ | Ont fait éditer une fort belle pochette. Elle contient les deux porte­ Entreprise= (peut­être ) mo © le ballon du match ou un = | clés. L'un d'eux rappelle « Reims­Real de Madrid », l'autre le titrede := un des quatre lots m = tableau devaleur. ml ‘champi deF du‘ Stade ­d À ÿ de maconnerie= offerts par Allez­Reims = " ÿ >“ = | Champion de France du Stade deReims. #= ; = ee ; Ë pl Le numéro 70.732 gagne ai et béton armé= Lisez l’article ci­contre mn 7 deux places de tribunes. po A contre­courant de la malchance et de la médiocrité des résultats,ne = ;ou == Le numéro 71.126 gagne | C'est un bel acte de foi des supporters des Halles de Paris qu'ilnous VAea = mu deux places de gradins. = | plait de souligner ici et auquel ne manqueront pas de s'associer lesn Ne > 76 9 16 “là numéro 71.299 gagne Amis de toujours du grand club champenois. 24, RUECHABAUD)ô } qe Las . a. : [TS E= = = deux dixièmes de Loterie Na­ m La pochette vaut 10 francs. On peut s'en procurer soit à laper­s tional ; —— REIMS—= pl esaid = manence d’Allez­Reims, au bureau du Stade de Reims, 8, rueBuirette,
“HHOHOOGERDEGEGENONA0d TO0HGEOGHEAENEBANONEER | OÙ près des vendeurs d'« Allez­Reims », au stade municipal. Pour toute

MOTOCULTEURSMOTOBOBINEUSESMOTOFAUCHEUSES
TONDEUSES AGAZON

CAFE ­RESTAURANT

HOTEL S'JEAN
AGRIAJAGOBSENETS RobertRAVILLON

VERT LA GRAVELLE ­ Téléph.69.87.44 | Anc‘ lme VeuveTORTA
Magasin à ÉPERNAY, 47, rue Henri­Martin ­ Tél.51.20.16 ROOSSucc.
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remboursablesCHAQUE MOISaux meilleures conditionsuU.c.c.
27 >:VESLE

PASSAGE DU COMMERCE ­REIMS

TIF
43, Rue Chanzy ­REIMS

Téléph. 47­77­79

E UTO­RADIO DEFRANCEA re é

Service à la Carte et à PrixFixe
CUISINESOIGNÉERESTAURANTJ.COLL

49, Place Drouet­d‘Erion, REIMS
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M. A. Hus, président duR.C.
Lens n'est pas satisfait de l'at­
titude généralement prise contre
le football professionnel par les
pouvoirs publics et ilpréconise,
pour le tirer de ses difficultés

une solution énergique. Voici
d'ailleurs l'article qu'il apublié
à ce sujet dans l'organe deson
club « Sang et Or », avec lequel
nous entretenons lesmeilleursrelations.

GORI lorsqu'il est en réussite.f

Mais pourquoi, sitôt qu'il est
question de football!professionnel,
les obstacles se multiplient­ils com­
me à plaisir ? Pourquoi les cré­
dits sortent­ils facilement de terre
lorsqu'il s'agit d'autres sports tels

(Photo et cliché «Union»)
FAITES VOS JEUX...
Pour employer un termequi

fut à la mode il n'y a pas si
longtemps, disons que la « four­
chette » que nous avons éta­
blie pour les « candidats » àla descente et aux barrages

nous n'y avons fait figurer que
cinq clubs, ce qui,mathémati­
quement, n'est pas exact, mais
dans l'état actuel des choses,
on ne voit pas Reims repren­
dre six points à Toulouse ou

ment devant ce lot des cinq
actuels derniers.
Voici donc, à septmatches

de la fin de l'épreuve, le tableauaui vous permettra d'étayer vo­tre opinion sur nos dernières

que ski ­ natation ­ athlétisme, etc?Je pense tout simplement que le
responsable de cet ostracisme est
le qualificatif « PROFESSIONNEL »
que dans un élan de franchise nos
dirigeants ont un jour accolé aumot
Football. |! est apparu aux diri­
geants d'alors qu'il était plus hon­
nête, puisque les joueurs amateurs
étaient payés, de le déclarer ou­
vertement et d'en faire des pro­
fessionnels. Quelle monumentale
erreur ! que n'ont pas commise les
dirigeants du Rugby, du Ski, etc.
Car, à qui ferait­on croire que les
skieurs qui sont sur des pistes
10 mois par an sont de purs ama­
teurs, que les ‘rugbymen payent
leurs équipements et leurs frais
de déplacement.Le football professionnel fran­
cais se débat dans d'énormes dif­
ficultés financières (dont il ne
pourra sortir) parce qu'il est écrasé
par les charges sociales, par les
taxes et les impôts.
Le football professionnel fran­

çais n'est pas considéré par les
pouvoirs publics comme un sport
qui apporte, aux populations des vil­
les et des régions aux sites peu
agréables, le délassement de plein
air indispensable aux citadins. Des
crédits toujours plus grands pour
le ski ! bravo ! mais combien de
nos ouvriers mineurs pourront­ils
en profiter ? alors que bientôt ils
seront privés de leur match defootball.
La solution, il ne faut pas la re­

chercher ailleurs que dans le foot­
ball lui­même. Toutes ces démar­
ches vaines deviennent humilian­
tes à la longue. Puisque c'est le
règne de l'hypocrisie, soyons hy­
pocrites pour sauver le football.
Revêtons à nouveau la blanche
hermine. Redevenons des clubs
amateurs. Nous continuerons à
payer nos joueurs comme dans les
autres sports, mais nous ne paie­
rons plus de charges sociales, ni
de taxes, ni d'impôts. Ce qui nous
est refusé d'un côté nous le récu­
pérerons d'un autre. Et pour le
football tout sera pour le mieux

s'est singulièrement rétrécie Sochaux, qui sont immédiate­ chances. A.HUS.
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